LETTRES  PATENTES 

DU  ROI, 


En  faveur  de  ü Hôpital  de  Rochefort. 

Données  à Verlailles  au  mois  de  Novembre  1779. 
Regijîrées  en  Parlement  le^  quator:;^e  Avril  lySo. 


ouïs,  par  la  grâce  de  Dieu , Roi  de  France  & 
de  Navarre  : A tous  préfens  & à venir:  Salüt. 
L’avantage  qui  réfulte,  dans  notre  Port  & Ar- 
fénal  de  Marine  à Rochefort,  de  l’établiffement 
d’un  Hôpital  de  charité,  delliné  à recevoir 
de  pauvres  filles  orphelines  de  Maîtres  d’équipages,  Char- 
pentiers, Calfats  & autres  gens  de  mer,  morts  & tués  à 
notre  fervice , nous  a paru  un  objet  digne  de  fixer  notre 
attention.  Par  le  compte  que  Nous  nous  fommes  fait  rendre 
de  ce  qui  concerne  cet  Hôpital,  Nous  avons  reconnu  que, 
lors  de  fa  fondation  faite  par  Louis  XIV,  de  glorieufe 
mémoire,  en  1^94  1696,  il  y fût  établi  douze  lits  pour 

les  pauvres  femmes  malades , veuves  de  Maîtres,  Ouvriers, 
Gens  de  mer^  Soldats  èc  autres  attachés  à notre  fervice  de 
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la  Marine,  & trente  lits  pour  leurs  pauvres  filles  orpheli- 
nes, à Ttfiet  dy  être  élevées  & entretenues  au  moyen  des 
revenus  que  Louis XIV  leur  avoir  accordés,  & qui  étoient 
alors  fuffifans.  Mais  Nous  fommes  informé,  que  les  befoins 
devenus  plus  étendus,  par  la  population  des  familles  des 
Gens  de  mer  &:  par  raecroiffement  de  notre  Marine  au  Port 
de  Rochefort,  ont*  obligé  de  porter  jufqu’à  quarante  le 
nombre  des  filles  orphelines,  & à dix-huit  & vingt  celui 
des  pauvres  femmes  de  Gens  de  mer , veuves  ou  malades  j 
que  cette  augmentation,  jointe  à celle  des  denrées,  dont  le 
prix  eft  prefque  doublé  depuis  la  fondation,  a rendu  le  re- 
venu fixe  dudit  Hôpital,  qui  eft  de  quatre  mille  cinq  cens 
livres  , infufïifant  pour  en  fupporter  les  charges  j defirant 
faciliter  à cet  Hôpital  les  moyens  de  pouvoir  augmenter 
fes  revenus  , Nous  avons  jugé  à propos  de  Pautorifer  à re- 
cevoir les  dons  & legs  qui  pourront  lui  être  faits  jufqu’à 
concurrence  des  revenus  néceffaires  pour  fubvenir  à fes  dé- 
penfes.  A ces  causes  & autres  à ce  Nous  mouvant,  de 
l’avis  de  notre  Confeil,  & de  notre  grâce  fpéciale , pleine 
puiffance  & autorité  Royale,  Nous  avons  confirmé,  & par 
ces  Préfentes  lignées  de  notre  main , confirmons  l’établifTe- 
ment  de  l’Hôpital  fondé  au  Port  & Arfenal  de  Rochefort, 
pour  être  régi  & adminiflré  comme  par  le  pafie.  Avons 
pareillement  confirmé  & confirmons  les  anciennes  concef- 
fions  , ufages  & privilèges  accordés  audit  Hôpital  , ainfî 
que  les  dons,  legs  & aumônes  qui  lui  ont  été  faits  jufqu’à 
ce  jour.  Permettons  en  outre  audit  Hôpital  d’accepter  les 
dons,  legs  & aumônes  qui  pourroient  à l’avenir  être  faits 
en  fa  faveur  jufqu’à  concurrence  de  fes  befoins,  à condi- 
tion toutefois , à l’égard  des  fommes  de  deniers  qui  pour- 
roient être  données  ou  léguées  audit  Hôpital , qu’il  en  fera 
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fait  emploi  à fon  profit  en  effets  de  la  nature  de  ceux 
permis  par  l’Edit  du  mois  d’Août  1749.  Dérogeons  au 


furplus  pour  ce  regard  ^ & fans  tirer  à conféquence,  aux 
difpofitions  de  l’Article  IX  dudit  Edit  ^ & à celles  de  tous 
autres  Edits , Déclarations , Arrêts  & Réglemens  à ce  con- 
traires. Si  donnons  en  mandement  à nos  amés  & féaux 
Confeiiiers , les  Gens  tenant  notre  Cour  de  Parlement  à 
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Paris,  que  ces  Préfentes  ils  aient  à faire  enregiiirer  , & du 
contenu  en  icelles  faire  j ouir  & ufer  ledit  Hôpital  de  Rochefort 
pleinement , paifiblement  & perpétuellement  : Car  tel  eft 
notre  plaifir  j Sc , afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & fiable  à 
toujours  , Nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  à cefdites  Pré- 
fentes.  Donné  à Verfailles  au  mois  de  Novembre  , J’an  de 
grâce  mil  fept  cent  foixante-dix-neuf , & de  notre  régné 
le  fîxieme.  LO  UIS.  Et  plus  bas  : Par  le  Roi  Amelot. 
Vifa  Hue  deMir.omenil.  Et  fcellées  du  grand  Sceau 
de  cire  jaune. 

Regijîrées,  oui  & ce  requérant  le  Procureur  Général  du  Roi , 
pour  être  exécutées  félon  leur  forme  & teneur;  & copies  colla- 
tionnées envoyées  au  Bailliage  de  Rochefort , pour  y être  lues  , 
publiées  & regijîrées:  Enjoint  au  Subjlitiit  du  Procureur  Général 
du  Roi  d’y  tenir  la  main  , & d’en  certifier  la  Cour  dans  le  mois , 
fuivant  l’Arrêt  de  ce  jour.  A Paris  , en  Parlement , les  Grand’-- 
Chambre  & Tournelle  ajfemblées , le  quatorze  Avril  mil  fept 
cent  quatre-vingt. 


Signé  Y S AB  EAU. 


A PARIS,  chez  P.  G.  “SIMON,  Imprimeur  du  Parlement, 
rue  Mignon  Saint  André- des- Arcs»  1780. 


